
fükrr «~ 16.01. 95

~VF Libération

L''''''' ~ .,,~ ilr ~ ,r ~ -- ntd"outre-At18t1qu8poI8'conqu8rIr,
le88dI6 ,. .. ligne..Laqu8IIt6 ... d80ixt8d8IoIG 18I'OIIt8Iond6t8r1n1n81t1.

Guerre~- des mondes dans les modemsi'
C'est en partie à cause de cela qu'Infogrames a

adopté une stratégie des « chariots en cercle ,. avec son
histoire de modems propriétaires, prêtés sous caution
par l'opérateur à ses clients. A Ibeure actuelle, les mo-
dems à 28.800bps (2)promis par cette finne sont ce qui
se fait de plus perfonnants dans le genre. Cette vitesse,
indispensable pour pennettre une interactivité rapide
comme cene des jeux vidéo est équivalente à deux 0\1
trois fois cene des modems couramment vendus poUr
les micro-ordinateurs et elle est 24 fois supérieure à
celle du minitel. Mais il est aussi vrai que d'ici la fin de
l'année, le prix de ces modems haute vitesse va s'effon-
dreren France et il n'est pas évident qu1nf()gramespuis-
se longtemps se targuer de l'avantaAe de la performan-
ce ou du prix. En revanche, si l'application est sans défaut,
l'éditeur français pourra jouer sur l'argument« plug and
play »(onbranche et ça marche)par opposition aux fas-
tidieux réglages d'un modem et d'unlogicielde-com-
munication. .

~

Maisleconceptd'unmodem4écodeurfaçon canal +
a aussi des relents de frileuse stratégie franco-françai~
se :on s'isole bien au chaud dans une norme à soi.
L1déeest de se créer une clientèle captive en empochant
au passage une belle trésorerie avec la caution des mo-
dems et de faire en sorte que l'abonné-<:Uent n'ai pas

Leprojet d1nfogrames est à la fois ambitieux et fri- envie d'aller voir ailleurs ce qui se passe. Cela suppose
leux. D'abord, ilest courageux de prétendre développer une politique bien définie sur le contenu (par exemple
en France un service de télématique nouvelle généra- un ciblage sur les jeux où InfoJ[rames exnloitera son
tion. Lecontexte n'est guère favorable: depuis dix ans, . saToir-faire)qui n'incitera pas l'utilisateur à regarder du
alors que se développait, y compris dans le reste de Eu- cOtéde EUropeOnUneou Microsoft Network.
rope, une infonnatique personnelle communicante, la Cela fait craindre aussi une sous~stimation de la
France restait arc-boutée sur l'expansion du minitel. concurrence. Si les calendriers sont respectés -et ils
Douze ans après son lancement, celui-<:iest effective- le sont rarement'"'!.Infogrames lancera son service à
ment un immense succès mais, faute de concurrence, il peu près en même temps que Microsoft Network et
n'apasévoluéetsesdéfenseursdbiersedemandents'il. Europe Online. Ceux-<:iproposeront une palette de
n'est pas en train de mourir au profit de services plus. services qui sera d'autant plus vaste que ce réseau
« ouverts ,.,lesquels sont bien évidemment américains. hébergera des prestataires extérieurs. Pour les édi-

Aujourdbui, même s'il est envisa~ab1e de voir cn- teurs de services ou de jeux, MSNet ne sera qu'un vé-
exister un minitel grand public avec son énonne base hicule' cela veut dire un « contenu local ,.assuré avec
installée et une télématique haute perfonnance à base en p~e deux atouts propres à Microsoft: une assi-
de micro-ordinateurs, France Télécom a encore les se financière colossale qui permettra à son patron
moyens de ralentir considérablement le développe- Bill Gates de casser les prix sur le marché européen
ment de services comme Microsoft Network ou même aussi longtemps que nécessaire et une exploitation
de l'Internet. Les deux outils de prédilection pour poussée à l'extrême des compatibilités avec une base
l'opérateur français sont le gag de l'homologation de cent millions de machines utilisant un système
- des modems où des appareils qui sont légaux et per- Microsoft. Acette concurrence extérieure s'ajoutera
fonnants partout dans le m<>.ndesont théoriquement celles des infrastructures existantes comme celles de
interdits en France -, et surtout la tarification télé- la télévision par cable dont les opérateurs songent à
phonique qui occasionne des S\U'Chargesmonstrueuses la télématique avancée. Dans un tel contexte, un édi-
pour les clients de serveurs comme compuserve ou teur-opérateur comme Infogrames risque de se re-
pour ceux qui veulent naviguer sur 11ntemet. RésUl- trouver bien seul avec son système fermé qui ne hé-
tat :la France est notoirement.~ la tr~edaDS ce do- néficiera pas de la protection étatique qui a permis
maine. Pour ne prendre que l'1nîernet, si ,O;!!.fait une le développement du nitnitel ou même de Canal +..
corrélation entre le PNB et le nombre de Inachines (1)Sourtt:InternetSocIety
reliées directement, la France anive en vingt -huitiè- (2)Ips :bitsparsecondes,softclinsceCIl1'6qUIvIIentdeplusde3.000
me position, denière les pays nordiques, la Nouvel- tarIdtm secondes. .
le-zélande ou même l'Afrique du Sud (l~Ce sous4é-
veloppement est aussi lié au prix des lignes Ahauts
débits, indispensables pour une télématique rapide.
Là encore la France présente une étonnante aberra-
tion :elle est l'un des pays les mieux équipés dans ce
type de liaisons (baptisées RNISpour Réseau numé-
rique à intégration de services) mais aussi celui où il
est l'un des plus chers: par rapport à une ligne de té-
léphone normale, le facteur multiplicateur est de 5,2
contre 2,6en Allemagne.

Cannes. envoyé spécial
.....

~ L'INITIATIVE D1NFOGRAMES est le signe supplé-
mentaire de l'énorme bataille qui va s'engager en Eu-
rope pour le développement des services on line, qu'il
s'agisse du secteur du jeu ou de l'information. Le Mi-
lia 1995n'échappe pas à une règle d'or: les salons pro-
fessionnels sont le lieu de prédilection pour les an-
nonces destinées autant à allécher le client qu'à ouvrir
la chasse aux parts d'un marché encore inexistant.
Le champion toute catégorie de ce rideau de fumée
reste Microsoft qui ne rate pas une occasion pour pro-
mettre, en général à longue échéance, d'investir un
nouveau segment. Dans le domaine des services en
ligne, Ibiver 1994-1995restera un grand cru: le consor-
tiumEurope Online, Microsoft Network, America On-
line, et maintenant le premier éditeur de jeux fran-
çais Infogrames promettent la lune au bout de nos.
modems... mais d'ici neuf mois au mieux.

ANALYSE
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CompuServe, lancé en

France le 25 octobre 1993.

T"'teI vitesse rapide (TYR).
Lancé le 27 septembre 1994
par France Télécom, il

couvrira l'ensemble du
territoire le 17 janvier.
Kiosque MIao, lancé par
France "Ikom fin "vrier.
EWortd. OtMFateur: Apple.
lancement en France dans le
courant de l'été 1995.
Miaosoft Networlc (MS
Net). Optratlur: Microsoft.
lancëinent en France en
septembre 1995.
Europe 0nIn& Opérateur:

M8tr8-Hachette multimédia,
le Britannique Pearson et
l'AiIerMnd Burda. lancement
en France: mi-1995.
lnfonIe. Opnteur:
Infogrammes. lancement en
France: 6 octobre 1995.
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Le marché du multimédia explose pour le meilleur et le pire
Cannes, envoyés spéciaux

Le march' du multlm'dla
est riche. foisonnant et en
crolsHnce exponentielle.
Mais une visite au le Milia
réftle une production
de titres trop souvent mé-
diocres ëimbinée . ua en.
gouement aux allures de
bulle spHulatlve.

Aujourdbui, l'édition de
C[)-Roms(I)a généré plus
de Il.000 titres dans le
monde entier. Sur un an,
la croissance est d'envi-
ron 50 %. Au :le Marché in-
ternational de l'édition et
des nouveaux médias (Mi-
lia~367enuep~sétUent
représentées, là encore un
augmentation de 67% par

~

rapport à la première édi-
tion l'an dernier. L'ennui
est que cette abondance
n'est en rien synonyme de
qualité. LeC()-Romsouffre
d'abord d'un problème
d'écriture: il est mis à
toutes les sauces. De la
pensée d'André Malraux
aux recettes de cuisine en
passant par les biogra-
phies, les livres de photos,
où l'érotisme interactif,
tout est bon pour le sup-
port numérique.

Dans 95%des cas, le p~
duit est décevant. Il est
souvent lent, affublé d'une
interface criarde et labo-
rieuse. Cela vient du fait
que la grande majorité des
produits présentés cette
année au Milia-où les édi-

teurs de livres se taillent
la part du lion - sont de
simples transpositions du
support écrit, sans grand
souci d'adaptation à l'ou-
til interactif. Cela donne
des guides de voyages
qu'on préférera en version
papier (à moins de trim-
baller son PCdans son sac
à dos), des livres de pho-
tos noir et blanc qui sont
une insulte à Leica, ou un
guide pour faire son par-
fum soi-même.

Aumilieu de cet océan di-
gital, subsistent encore
quelques îlots de créativi-
té intéressante, comme cer-
tains CD-Romsconsacrés
à des musées, des encyclo-
pédies -dont il est le sup-
port idéal- ou parfois

quelques jeux et docu-
ments. Le«Jesuis Cicéron»
réalisé par cinq étudiants
de Paris VInutilise les liens
hypertextes (la posibilité
de passer d'une image ou
d'un texte à un autre) pour
créer du sens, metueen re-
lation des idées. L'explica-
tion de texte -en l'occur-
rence un manifeste de
rhétorique- sur CD-Rom
est convaincante.

En dehors de la question
du contenu et de l'écritu-
re propre au multimédia,
l'autre déception est
d'ordre technique. Voici
deux ou trois ans, lorsque
le marché a commencé à
décoller, chacun considé-
rait avec indulgence les 10
images/seconde qui tres-

sautaient sur l'écran de CD pour que le program-
son PCen pensant que les me puisse fonctionner
progrès technologiques confortablement.
permanents aUaient ré- Cela étant, la technique
soudre ces inconvénients. va aussi pennettre d'aug-
Malheureusement, le Mi~ menterlapalettecréative:
lia 95 confinne une cour- au cours du Milia,Apple a
se à l'armement électro- présenté Quickl1me Vir-
nique: investissant dans tuai Reality qui pennet de
des outils toujours plus se promener dans un mon-
puissants, les créateurs de en trois dimensions
exigent la même choses de comme si on tenait une ca-
la part de leurs clients po- méra vidéo, ou encore le
tentiels. Au terme d'une. futur Digital Video Disk
démonstration effectuée d'une capacité quinze fois
en général sur une ma- supérieure l'actuel CD-
chine surpuissante par Rom et qui pourra donc
rapport à la moyenne du contenir deux heures de
marché, l'auteur d'un p~ films qualité télévision.
duit admet qu'il faut Ce foisonnement enco-
compter deux fois la re brouillon est le syn-
configuration minimum drome d'une industrie
inscrite sur l'emballage du naissante. Il n'est en soi

pas inquiétant pour une
raison simple: le multi-
média est encore un sec-
teur où le client est roi,
même si certains, comme
le ministre de la Culture
Jacques Toubon, parlent
d'un nécessaire soutien de
la puissance publique (en
l'occurrence européenne)
à cette industrie fragile:
63 % des titres de CD-Roms
distribués dans le monde
viennent des Etats-Unis,
contre 25 % seulement
pour l'Europe.

F.F..t L.V.
(1) CD-Rom: COmp8d'Disc RHd
onIy lMmOI'J disque compect avec:

m6moire ilecture seule. COI : Cam-
p8d Dise Interadit autre forme de

~ numtriquedontlelecteur
est" i un~.
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Les services d1lnfonie
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Sources
interactives

.Education.Vie pratique.Jeux.Sport

~ .Musiqueet cinéma
. ~ .Boutique

~ .lofos

~ .Business.Voyage.Artset littérature

France Télécola connecte la planète Min,itel
avec l'univers Internet

0

Faute d'avoir réussi à ex-
porter son Minitel, qui
manque de polyvalence,
l'opérateur public va
mettre en place à l'autom-
ne une plate-forme muhi-
media pour micro-ordina-
teurs qui permettra aux
éditeurs français de télé-
matique de vendre leurs
services à l'étranger, no-
tamment via le réseau
mondiallntemet.

Aentendre les bateleurs,
un mode de communica-
tion radicalement nou-
veau est en train de naitre!
avec les services on line,
qui permettront d'effec-
tuer des opérations in-
ouïes comme de com-
mander une pizza en
pianotant sur un clavier
ou de rencontrer l'élu(e)
de son cœur en dialoguant
en direct sur un réseau.
Or, la télématique, qui al-
lie la téléphonie et l'in-
formatique, n'est pas née
en 1995.LeMinitel, qui est
installé dans près de 7mil..
lions de foyers français,
permet depuis longtemps
d~ffectuerunebonnepa~
tie des transactions pro-
mises par les services «en
ligne,.: réservations dbô-

tel ou de train, consulta- Manifestement France Té-
tion d'un compte en lécom, qui détient le mo-
banque personnel... nopole de la distribution

Pourtant, il y a bien une de services vidéotex (la
rupture entre le Minitel norme de l'écran Minitel~
et le micro-ordinateur' a mis du temps à saisir ce
branché sur différents message, qui lui a souvent
serveurs via le réseau té- été adressé par le passé.
lé phonique . Ce fossé, L'entreprise publique avait
avant tout technolo- annoncé en 1994le lance':
gique, pourrait bien être ment de nouveaux mo-
fatal à la télématique de dèles à vitesse rapide per-
première génération, cel- mettant d'afficher des
le du Minitel. Dans un images fixes ou intégrant
livre blanc publié fin des cartes de paiement.
1994,l'Association fran- Mais, trop chers pour le
çaise des éditeurs télé- plus qu'ils offrent et pas
matiques (Aftel) dressait assez performants par
un portrait sombre de rapport au duo modem-
l'avenir du «terminal pc(ordinateurpersonnel~
écran-clavier rustique, ces Minitel sont condam-
sans intelligence ni nés d'avance.
moyens de stockage ».Il
ne résiste pas à la com-
paraison avec les ser-
vices en ligne offrant des
pages en couleurs affi-
chées à l'écran de 12à 24
fois plus vite que sur Mi-
nitel, des images de bon-
ne définition, une gran-
de facilité de navigation
d'un serveur à l'autre.

L'Aftelprédit la mort len-
te du Minitel, qui ne peut
survivre «qu'à condition
d'évoluer de manière si-
gnificative et très rapide ».

.Bouquet de senricesa

L'opérateur public
semble avoir pris son par-
ti de la situation en se pré-
parant à ouvrir fin février
un kiosque accessible aux
micro-ordinateurs. Same-
di, au Milia, France Télé-
com a fait un pas de plus
en annonçant pour sep-
tembre la mise en place
d'une plate-forme multi-
media sur micro-ordina-
teurs pour permettre aux
éditeurs français de télé-

matique d'exporter leurs
services et d'être présents
sur le réseau mondial In-
ternet. France Télécom a
invité les éditeurs élec-
troniques à «venir parti-
ciper à un bouquet de ser-
vices en réseau sous une
enseigne commerciale
unique» pour élargir la
sphère de ces services au-
delà des frontières. Les
premiers secteurs écono-
miques concernés sont les
services liés au tourisme,
au transport, aux loisirs,
à l'enseignement, au mé-
dical et à la presse.Autre-
ment dit, puisque le Mini-
tel n'a jamaispu s'exporter,
exportons les informa-
tions liées au Minitel grâ-
ce au micro-ordinateur.

Dans la lutte qui s'est
engagée entre micro et
Minitel, le facteur prix
sera décisif. L'écran rus-
tique de France Télécom
a pour lui d'être loué peu
cher et d'un accès facile,
puisqu'il suffit, sans être
abonné à un service, de
composer un numéro
pour y accéder; le paie-
ment s'effectuant avec la
facture de téléphone.
Mais l'envolée des tarifs
se traduit par une désaf-

fection progressive du
public. En face, les sé-
duisants micro-modem-
services en ligne coûtent
aussi très cher. Le
moindre PC avoisine les
7.000 francs. Il faut y
ajouter le prix du mo-
dem et plusieurs cen-
taines de francs par mois
pour les connections aux
services. Lesdits services
devront être particuliè-
rement attractifs pour
justifier des achats de
cette ampleur.

Système à deux vitesses

Un système à deux vi-
tesse se,.dessine dans la
période de transition qui
s'ouvre vers le deuxième
âge de la télématique: le
Minitel restera l'outil ap-
proprié pour les services
de base de faible débit
- parmi lesquels le 11,les

réservations SNCF ,
tandis que des écrans
plus sophistiqués, dotés
de modems rapides, s'im-
poseront peu à peu pour
offrir des informations
et des services à forte
valeur ajoutée, pour
des prix toujours plus
serrés.

Luc VACHEZ
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, PLUSIEURS NOUVEAUX RESEAUX, DONT UN FRANÇAIS, SERONT LANCES CETTE ANNEE

Les services .télématiques
vont déferler sur l'':urope
Le 2.eMarché international de l'édition et des nouveaux médias,
qui se tenait ce week-end à Cannes, a été marqué par la nette
tendance au développement des services «en ligne »,c'est-à-dire
accessibles sur micro-{)rdinateurs via une ligne téléphonique.
Le premier éditeur français de programmes ludo~ducatifs,
Infogrames, a annoncé le lancement en octobre de son réseau

multimédia interactif, baptisé Infonie. n entrera en concurrence
avec celui du géant américain Microsoft qui arrivera en Europe
en septembre. A la même date, France Télécom mettra en place
une plate-fonne multimédia pour micro-{)rdinateurs afin de
pennettre aux éditeurs français de télématique d'exporter leurs
services et d'être présents sur le réseau mondial Internet.

In'onie. un réseau français entre dans la course au ccon line))
Ce sera en couleurs, in- compteur, la facturation

.

Enlançantceserviceon
teractif, sonore et véloce. d'Infonie n'a donc plus line, Infogrames monte la
Lepremier service on line grand-chose à voir avec LatéN..Uque première digue contre l'in-
("en ligne ",lire repères ci- le temps passé devant C'estl'alliancedes vasionattenduedesservices
dessous) 100% français l'écran. télécommunicationset de anglo-saxons. L'arrivée du
pour micro-ordinateurs dé- Salon et menu quotidien l'informatique.Ellepermet rouleau compresseur Mi-
harque sur tous les écrans d'accéderà des services.en crosoftetdesonservice on
à partir du 6octobre pro- Chaque abonné peut ligne"(onlineen anglais), line prévu pour la même
chain. Bruno Bonneil, le aussi correspondre avec par oppositionauxservices date devrait donner des
patron d1nfogrames, PME un autre abonné, entrer d'informationdits .hors
de Villeurbanne spéciali- en conversation, échan- ligne",quipuisentleurs
sée dans le Minitel et les ger des messages. C'est le donnéesnonpar
programmes ludo-éduca- .salonJO.L'utilisateur peut l'intermédiaire d'une ligne
tifs, a profité du rendez- surtout composer son de télécommaisdansune
vous des images du futur, menu quotidien. Monsieur mémoirelocale(disque
le Milia, à Cannes, pour veut connaitre tous les optiquepar exemple).
présenter la bête. Infonie; matins les nouvelles de La«premièregénération.
nom de baptême, un «ré- l'étranger, avoir la météo télématiqueest symbolisée
seau de sources interac- du sud de la France, dé- en Francepar le Minitel,
til'es-, est au Minitel ce couvrir le cours de Bour- simpleterminaldépourvude
qu'est la fusée Ariane au se d'une dizaine d'actions, polyvalencequipermetde
VI.La vitesse de circula- lire la liste des concerts dialogueraveclesseuls
tion de l'information dé- de la soirée, il lui suffit de servicesagréés.
passe de 24fois celle d'un programmer ses besoins. La(deuxième génération»
Minitelclassique.Letemps Un clic et c'est parti, mon- s'appuiesurle micro-
d'affichage est quasiment sieur s'est créé son propre ordinateurpersonnel(PC),
nul. «centre d'information per- quipeut se connecterà de

Leprincipe d'Infonie est sonnel ".Avantage par rap- multiplesservices,via
simple et participe de la port au Minitel, cela va notammentle réseau
course mondiale au on beaucoup plus vite, l'écran Internet.L'information
fini'. Sur un micro-ordi- est grand, plus lisible, et, circulebeaucoupplusvite
nateur est branché un dé- surtout, le son arrive par qu'avecle Minitel,et ilest
crypteur avec modem in- les haut-parleurs. possibled'utiliserdes images
tégré, relié à la prise Robes et jouets en couleurs,de stockerles
téléphonique. Moyennant donnéessurdisquette,etc.

b t 1 Avec Infonie , le téléachatun a onnemen mensue bonheur le corset qui va
d \()O

' 150f (l 'entre dans le micro-ordi-e a rancs e pnx la ficeler. Envie de J'eux vi-
d f '

.
t ' f ' t nateur. Si l'on ne connaîté ml 1 n es pas encore déo, ils sont tous là,

Prêtspas encore la liste des pres-
fixé) et le coût d'une cripteurs d'Infonie(ils se- au téléchargement, besoin
communication télépho- de connaitre tous les ré-ront présentés le 21mars~nique à chaque connec- sultatsderugbyde puisun
t

on peut parier que les
ion (de 5 à 15francs de géants de la vente à dis- mois, ils apparaissenL

l'heure facturés par Fran- tance vont s'inscrire. Ima- Pr .. digce Télécom), le consom- emlere ue

mateur obtient l'accès à ginons le catalogue de La
Infonie donne aussi l'ac-Redoute.Madamechercheune dizaine de services cès au réseau de réseauxune robe, la voilà en ima- ,

différents. Musique et ci- Internet. Mais cet accèsge et sous toutes les cou-
néma, jeux vidéo, kiosque, aux services outre-Atlan-tures, avec en sus la des-business, éducation, voya- tique d1nternet ne sera pascription orale. Fistonge, art et littérature, bou- facturé au prix de la com-

regarde tous ses jouetstique, vie pratique, sports.
s'animer gràce à la vitesse munication locale(contrai-

A chaque service corres- rement à tous les autres
pondent des dizaines de de transmission de l'image services) mais transconti-
pages d'informations quo- et Mamie contemple avec nentale. Attention à la fac-
tidiennes. Ala différence -ture donc!
du Minitel, où chaque mi-
nute de consultation d'un
service fait tourner le

sueurs froides à Bnmo Bon-
nell, qui a décidé d'investir
environ 200 millions de
francs dandaffaire.n a bien
dans son capital des poids

. lourds, le groupe ChaIgeurS,
de Jérôme seydoux, et la
CLT,contrôlée par le Belge
Albert Frère.N'empêche,le
pari est risqué. «Notre dé-

marche cultureUe estfon-
damentale:f, explique-t-il.
«Nous allons offrir des
vrais semces de proximi-
té aux Français, à l'inver-
se des Anglo-Saxons, qui
vont franciser leurs pro-
grammes,"

Une nouvelle bataille
commence donc avec ces

nouveaux réseaux de
distribution de l'infor-
mation. Prédsément
celle de la conquête
de toutes les sources
d'information. prenons
le service kiosque: les ré-
seaux on line vont ~~,
battre pour avoir en
stock un maximum de
journaux à proposer à
leurs abonnés. Et les
journaux, qui ne connais-
sent encore en France
qu'un seul système de
distribution, celui des
NMPP, vont peut-être

,connaître une cùre de
jouvence.

Ren.ud de LA BAUME
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